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PRBCEPTES DE POLITESSE

t. La politesse est de tous les rangs:.jamais on ne s'abaisse en la pra-
tiquant, quel que soit le rang que l'on occupe.

2. Pratiquez la politesse dans votre intérieur domestique comme de-

hors: on regarde comme un égoïste celui qui, en rentrant chez lui, cesse

d'ôlre bon et indulgent ; sa politesse au dehors n'était qu'un masque.
3. Celui qui est despote et lyrannique à la maison ne peut être bon et

indulgent qu'en apparence chez les autres ; il manquera de franchise avec
ses amis comme il en manque dans le monde.

4. L'homme véritablement aimable le sera encore plus chez lui, au
milieu des siens, qu'il ne l'est au dehors.

5. Vous devez aimer, honorer et respecter votre père et votre mère
tels que Dieu vous les a donnés ; il a dit :

*• Tu honoreras ton père et ta

mère.*'

6. Vous devez appliquer aussi la règle précédente à vos grands parents.

7. flougir de la simplicité de ses parents, de leur pauvreté, de leur

manq le d'usage, c'est le fait d'un sol, d'un vaniteux, ridicule et mépri-
sable.

Snooks.— Un fait assez comique s'est passé dernièrement en police

correctionnelle. Un jeune homme qui disait s'appeler John Smith, et qui
venait de quitter l'école, fut pris pour ivresse et mauvaise conduite. JSon

Honneur le réprimanda vertement, mais prenant en considération son
âge tendre, le condamna à une piastre d'amende ou à un mois de prison.

Quel ne fut pas l'étonnement et la stupéfaclior du chef de police quand,
peu de jours après, il découvrit que notre John Smith n'était autre que
la vieille tête grise " John Snooks ", un habitué de la Cour du Recorder
et de l'hôtel Payette. Le fripon, pour tromper la police, se donnait depuis
quelque temps le luxe du Rénovateur parisien de Luby qui avait fait

la merveille.

LE CHIEN ET US SAUCISSON

C'est égal, j'ai eu du plaisir ! Bon appétit, Castor.


